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Et Pie X, de sainte mémoire, était si conVaineu de la puis­
sance de la presse, pour le bien ou pour le mal, qu’il disait : La 
presse, c'est la reine du monde. Étant patriarche de Venise, il se 
déclarait prêt à donner sa croix pectorale, ses ornements d'église, 
se; meubles, pour garantir l'existence de la Difesa (son journal).

Bénissant un jour la plume stylographique que tenait en main 
un journaliste agenouillé à ses pieds, Pie X s’écriait : Il n’y a pas 
de plus belle mission que celle du journaliste dans le monde d’au­
jourd'hui. Mes prédécesseurs consacraient les épées et les armes des 
guerriers chrétiens : je suis heureux d’attirer les bénédictions sur la 
plume d’un journaliste chrétien.

Soutenir et répandre k Bonne Presse, sous toutes ses formes, 
c’est un apostolat toujours fécond que devraient exercer, de 
plus en plus, toutes les âmes vraiment désireuses de voir notre 
pays revenir à ses traditions chrétiennes, qui sont la véritable source 
de prospérité matérielle et morale. François R.

— La Semaine Religieuse d’Évreux.
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Allocutions à des blessés et discours de circonstance. F -is (Pierre Téqui, 82, 
rue Bonaparte). Vol. in-12 de 380 pages. Prix : 3.50 fr ncs.

Bien des livres ont été publiés déjà à l’occasion de la guen Il en 
est peu qui soient de nature à faire autant de bien que celui-là. L’au­
teur n’est pas un inconnu. Les ouvrages précédents : Pour la Con­
quête, A la suite de Jeanne d’Arc, La Faillite de la Libre-Pensée, lui ont 
valu une lettre élogieuse du Vatican. Aumônier du lycée de Chambéry 
et, depuis la guerre, aumônier de blessés, il a eu l’occasion de parler à des 
auditoires très divers. On trouvera quelques-uns de ses discours dans 
ce recueil qui est précédé d'une lettre de Mgr Castellan, archevêque de 
Chambéry.

Il serait difficile de faire un choix dans ce recueil où l’on traite des 
sujets très variés. A côté d'allocution à des blessés, l’on rencontre des 
discours prononcés dans des distributions de prix, ou dans la chapelle re­
cueillie d’un Carmel, ou dans la vaste enceinte d’une cathédrale, à l’oc­
casion des fêtes liturgiques. Cependant, avec les allocutions où l’orateur 
célèbre les glorieux morts de la France, ce qui semble particulièrement im­
pressionnant, ce sont les trois sermons qui terminent le volume : l’un 
sur la sou.Trance, qui est de nature à consoler bien des douleurs ; un autre 
intitulé : *' 'a Génération des reconstructeurs ”, adressé, un jour de pre­
mière communion, à des lycées et à leurs familles ; le dernier enfin, sur 
l’apostolat, qui fut donné à la cathédrale de Chambéry pour la fête du 
Sacré-Cœur et qui est peut-être le plus beau de tous.

Ce livre est une bonne œuvre chrétienne et française.


